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TA3LE DES MATIERES,
^pmm^jen blanc wirc enfuite de l or- Sixe V. défend les Contrats de focict?|

J

^dré fiffl» être rempli, Àe fért que

d'endolfement» 4. 582

XJjjjl cft l'effet delà fignature colledi-

ve/ , „
'

o

Quelle différence il y a entre les figna-

turet en blaae > qui fe mettent au

dos des^etties de Change , & les

* avals. 94
Si trois lïgnatures en blanc au dos

d'une lettre de Chance , peuvent

par lefqtieh on afluit U principal, 6C

où on détermine \t profit qu'on en

doit tirer. 176
Sotitti. Si un père Marchand ayant con-

traété une focieté fous le nom de fon

fils Marchand i avec un autre Mar-
chand , eft obligé de donner des

appointemens à ce, fils pour le (er-

vice qu'il a rendu dans cette focie-

. té. 8

paffer pour des drdres fufÇfans pour Si plufieurs Ados que l'on '-apporte pea

en tranfmettfe la propriété fuccef- vent établir une première ôc-iinfe-

• fivement des uns aux autres qui les condc focieté entre un pcre & un fils

cru fait; ou fi elles ne doivent pafTcr Marchiands. 28

que pour des endofferaens ou des Si une claufe d'un A<îte de focieté ,

avals. .
*- ^30 qui porte qu'en ras de mort d'un

Suppofé que ces trois fignâtures en
"

. blantc ne palfent que pour des en-

doflemens , fçavoir qui des trois fera

reouté propriétaire de cette lettre de

des affociez , le furvivant fera tenu

de payer à la veuve & aux héri-

tiers du décédé , la fommc à laquelle

fe monteront cesprc^ j feits jufqu'au

jour dé fon décès , fe doit entendre

fans déduft'ion des pertes qui ont été

faites , parce qu'il n'eft point p^Rrlë

de la déduâion des pertes dans ladite

focieté. 69
Si l'on peut ftipulèr dans un Afte de

focieté en commandite , ^ans la-

quelle les aflbciez contribuent éga-

lement au fond , que l'un des afîo-

cicz prendra dix pour cent de pro-

fit par chacun an fur le pied de
fon fond, l'ans être tenu dtfupporteK
les pertes qui arriveront à la focie-

té, • 170
Si cette focieté eft ufuraire & défen-

due , tant par les loix divines qu'hu-

, maines.
'

là-itteme..

Pourquoi de fimples fignâtures qui Société Léonine ou rfe Ijo» , ce que
font au dos d'une lettre de Chan- c'elt. 171.17(5'
ge, ne peuvent être réputées des Par quel droit eft défendue, ù-fnê-
ordres au profit des uns & des au<

très. 159

repute propricui

Change. Ik-même.

Pourquoi une fimple fignature en blanc

au dos d'une lettre de Change , ne

peut paffer pour un ordre portant

• ceflipn & tranfport , ni pour une

procuration. . 133
Qi^elle eft l'effet d'une fignature en

blanc. li-même.

Si de plufieurs fignâtures en blanc au

dos d'une lettre ou billet de Chan-

ge, la première eft réputée ordre

& la dernière pour fervir de quit*

tance ; ou fi la première ne peut

fervir que de quittance, & les au*

très d'avals , c'eft-à-dire ae cau-

tionnement , & quel en eft le véri-

table ufage. 252

me.

Pqurquoi les fignâtures en blanc au

dos des lettres & billets de Change
donnefvt Ueu w% grandes ufuies, 27^

#•

D'où eft tirée cette msniere de parier*.

là même.

Obfervations fur l'Aéle dé focieté-

cy-deffus , où l'on voit que cettft-'

• I


